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De David et Jonathan Vaucluse 
Date  Mon, 6 Mar 2006 18:47:00 +0100  
Objet  Lettre ouverte aux évêques français  

 

Bonsoir, 

Vous trouverez ci-dessous, la Lettre ouverte aux évêques français écrite et adressée par le groupe 
« Pêcheurs d’hommes », c’est-à-dire le groupe national Prêtres de DJ. 

Cordialement  

Lettre ouverte aux évêques français 
à propos de l’Instruction vaticane du 29 novembre 2005 

 
 

TOUJOURS   LE   MÊME   ! 
 
Le débat en cours sur l’admission au ministère dans l’Eglise catholique romaine de candidats 
homosexuels met en évidence l’expertise exclusive accordée à Tony Anatrella. Son 
commentaire de l’Instruction, paru dans l’Osservatore Romano du 30 novembre 2005, fait des 
homosexuels, des êtres immatures, narcissiques, voire manipulateurs, et reconnus, entre 
autres, au fait de « contester les vérités enseignées par l’Eglise » ! (sic) .Ce psychanalyste, qui 
se présente comme spécialiste de psychiatrie sociale, et aussi, selon les circonstances, comme 
prêtre, paraît jouer de cette dernière qualité pour renforcer l’autorité de son discours. 
 
Nous sommes un groupe de prêtres, directement concernés par l’homosexualité, et membres 
de l’association David et Jonathan. Après 15, 20 ou 50 ans de ministère actif, et pour certains, 
dans des tâches et des responsabilités importantes, nous revendiquons le droit de dénoncer, au 
nom de notre expérience humaine et pastorale, les affirmations de ce confrère. Notre 
conscience nous contraint à parler, mais les circonstances nous imposent l’anonymat. Le 
silence collectif de l’épiscopat français nous scandalise d’autant plus que l’espace est occupé 
en permanence, et depuis des années, par cet « expert » unique et autoproclamé. Nous doutons 
qu’il soit unanimement soutenu. 
 
En effet, très contestable et contesté, est l’usage qu’il fait de la psychanalyse, privilégiant les 
généralisations péremptoires, parfois méprisantes ou injurieuses et les conclusions définitives, 
- « infaillibles »? -  Pourquoi tant déprécier et pathologiser ? Plusieurs de ses pairs, et non des 
moindres (S. Freud, J. McDougall, E. Roudinesco, S. Prokhoris, G. Delaisi de Parseval, F. 
Pommier, H. Lisandre), menant une réflexion sur ce sujet, aboutissent à des conclusions 
différentes voire contraires, et assurément moins dogmatiques. Ils témoignent, ce faisant, de la 
distance et de la neutralité nécessaires à toute étude d’une situation de vie aussi complexe et 
propice aux projections et aux caricatures. Ils se gardent en tout cas d’utiliser la psychanalyse 
tel un savoir enivré de lui-même voire scientiste. 
 
Les violences inquisitoriales que Tony Anatrella préconise ont-elles encore quelque chose à 
voir avec l’anthropologie et la pédagogie bibliques ou avec la Tradition morale autrement 
nuancée de notre Eglise ? Elles induisent chez certains, des sentiments de culpabilité et des 
idées suicidaires qu’il faudrait au contraire combattre énergiquement. Ailleurs, un tel tableau 
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brossé de l’homosexualité nourrit l’incompréhension, la condescendance et le mépris. 
D’autres voix que les nôtres : exégètes (T. Römer, P. Lefebvre), théologiens (X. Thévenot, V. 
Margron, T Radcliffe) et semble-t-il jusque dans les sphères vaticanes (Cardinal J. Herranz 
Casado), ont souligné l’autisme intellectuel, l’inconsistance théologique et la perversité 
morale de ces dérives, où l’on cherche en vain la loi d’amour enseignée par le Christ et 
rappelée par le Pape Benoît XVI dans sa récente encyclique. En effet, « depuis que Dieu s’est 
incarné, il est interdit de penser petitement de l’homme parce que ce serait penser petitement 
de Dieu » (K. Rahner). 
 
Ce matraquage idéologique vise-t-il une intimidation ? Peut-être ! Sa violence nous semble 
plutôt chercher à cacher un vice de raisonnement contre lequel nous nous opposons 
résolument. Ne pourrait-on pas, en effet, reconnaître une complaisante « recherche du même » 
et un étonnant « narcissisme » dans l’écho que Tony Anatrella donne des propos du Magistère 
dont il semble être un inspirateur majeur, ou dans sa tendance maintes fois repérée à s’auto 
référencer ? 
 
En refusant les visions apocalyptiques de la société qu’il s’évertue à répandre, nous 
continuons à croire, sans naïveté, que la Résurrection est à l’œuvre aujourd’hui dans notre 
monde. 
 
A Paris le 1er mars 2006  Mercredi des Cendres. 
 
N.B. A ce jour, 36 prêtres et religieux ont formellement donné leur aval à ce texte, et nous 
attendons d’autres signatures. 
 
Nous contacter : « Pêcheurs d’hommes » 
                            c/o David et Jonathan 
                            92bis, rue de Picpus 
                            75012 Paris 
                            Tél/Fax : + 331.43.42.09.49 
                            Mél. : davidetjonathan@wanadoo.fr 


